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gîanrIad apour y pr:ndre les bainis e timer. Le rationalisme, nous mande-t-on
de la ilime ville, gagne vi-iblement les pasteurs et les innitres d'écul du
piys. Dan. ine rci i e onre c -es derniers se sont haut:ment pranaa-
cù. , contre le christianisme, et 01t Cherché entre calx les m yens d'introuiire
les dCrins ra.oalite dasP egneen scolaire. • De grans troulles
cn réstIlteiat dans les e.ammunes lorsqueiaie rarement il eat vrai, quelque
paastetr Ccnicore chrieni y aamontie el chaire. 'e--apjelin .nauren!en qui
comie Poil sait, s'etait agrgó auax dissides et, lieiit revenui e ses égare-
mens, ò1auit relir danlls le >vin le IiEg ist, vni dte partir de Ktai où,.
penaalaiît qltuelîtie atmi--, ils'était placé .aias la direction -ntlholiiepie du cauré aie
ceaie ville, pour se reid-re cal France et faire pénitence danis uin araare
du Plordlre de la Trappe. Jmi e la Rc/igion.

SUaSSE.-
..- L- gataure rument pouarsai t son maure île alesiraction : icn n'ei

teid Plus dans les ctivents quie le bruit de la uache qui démoli . qutre le cri-
qimcnctit des murs alli s'éîcroulei't, que la chtte dles riniiaes qui s'ami nllet
dle toautes parts. Les Jalisseurs jo.igneit la iroiaOnation nu iidatismie:
pendant qu'on a b:ligconnat à Wettingen les stperbes l peintres à fresque
qni repretntaient 'histoire ahi monnstére, on a violé les dimbttx des reli
gieux ic Muri. A Ù re-te, on pénètre assez les du gouvernement
d'A rgovie : il veut s'assurerde Sa proie can rendait imposible le ritabli
ment des cotivenis. - A4mi de li Re'gio.

wuRTE. ilEnG.
-Noas avons précédemilien 1 arné la dierà.e qiu'à suli le respeca-ble

car du 3iberieli qui, puiotir avoir refusé l bIn édic tiran eü.,iastique à tira
iMringe mi oe ant la Lesceniancltiree doit étre~ élevée darrs 'hérèsi. n té ti-

pelé de sa praisse et triaiféré da.ra, ire petite cmmirutîlli ne, rumle. Cette iii-
juste destitution à ilaquelle le a itre Je Ruttembotrg a donné les ralins
sans diliculté, a produit sur les lieux une impression qui devrait ètre pour le
goivernemni iatni av-rtisse t utile.
Le i août le clergé du iiiritrurai I de libcrnhcla on'rit à M. KNauzer tata
banquet d'adieu,-nuaquel cinquante cc!ésinstiîues prirent prart, rlicitîant ler-
ex .dotiyen t ela laer<éeuation qu'iuffre pour la justier. Le dinanche sui-
val!i, M. Kanuizer prinuonça son Fermio d'adieu à :u paroi :. Il serit in-
possible de décrire (lmotion de sea auditeurs ; -ix mille peronnries fnIdiren
en larmes lpaeidanait sonr discuaurs et pendant la lerniéré nesc qu'il céllhrnit
pour les parisiens auix-;uiels il -dnit énre ravi. "J'aurait dé'iré. dit rtan té
nau.i de cette scène de dluauleuars, tuue ti rirs ibrcaucratcs eslent pul y ns-
sii:r ; ils y nirnient v antre q- qujie fugitive émotion, phuis l'unîa
peut-être d'tr'eu se fût érrié : arire uie vi-taire parcilie, et nore rè
grue est htii" La magistraure arbaine, la ioueoi, jaines et vieux. tit
S'ent réuni pour rendre ouas les huirait-rirs rqui'rls ont pu imaginer au doélhriîenIr
de la caise de 'i.glse et le ses lois.et ainsi l'ion petit dire que la brutalté
coln mmise envers lri a mriné ail triortlphtu pair lJglise. -

Urne députa tior des eun:iques e libern nvaat a ecoinp-ngré,pur lui fa
re honneur, M. le iyiven Kn îzer, jusqu' i phi sn novir elle paroisse,
un détachement le gendarmerie f1ai d'avarie euvoyé dans cette petite con-
munite, pmouur s'otpposer à tute tenatative d'éieute i comme si ii préiru fidéle
eitre demi-d-uaie de puaisib.les-bourgeois étaient ciables de concevoir
un parcil projet

9muz de la Religion.

NOUVELLE S DIV E RSES.

Télégrapc électrique.- Philerh-11î/ie, vendredi sait .- Les malles dut Sud
qui ivaient été ret i-s par . Ilrage et les bourrasques. sont arrivée,. Noirs
avons qiut re imiales de Cleston, de la Nut vlle-Orlénns. et des vil'es
intermnédinire, an, rien île nuvenu dle l'armüéc ni de l'esnre dle locus.

Des nuv-:es re'as de P Ytr::tia confirmetit l'a vis reçu, il y a glutlutes
jours, à New-Yrk. Cet éti a jeté bas sou déguisement.a reconnu le gaua-
vericiricnit révulat aire, i s'nst annex d niuiveii nu rexique, en se
Eourmettriart à tilus les risques d la cuerre r.etel..n e. les Etats-Unis.

Iiorrible.-- Le I9 d riions dlernier, dans le comté d'Overton, Tenneséc,
utn tn.isérn.în'e, tiinam îird O'Neil, a nassassiné s, fenme et ring îe ses
cifan ts, puis s'e.,1 sueicid ,ur ln's anîdavres île ces Victimes. Ure fI aIe seize

n a seule échraîppé à cet horrible mnssacr e.Cet homne nvit I(itude de
P'ivrogairir,et Iorsu'il a ucc:iniî son crime, il était plongé dans l'ivresse la
pluà profede.

-Ln Ga:cte du Conai!na tle samredi contient aine p-nelation qui erige
çivileienat la prauisse aie Sainte-Mairie de la Nouvelle-L'eauce, cominé le
Do'îr.lhester.

Uie autre aui érige civi!enean laroisse de Sainat-Briao de Mlonarville,
comté de Chambtarly.

Une nutre qui otire lne récora pence de C50 pour des irformations qui
purisseni amiener à ln juti-e l-s auteurs le ntItenlt:t c-onims le 7 du courant,
dans la paroisse Jd- Montrénl, iontre la Vie de M. J. H. Evnnis.
. La Grzcle ce Montrr/ dément formellement les bruaits qiu'n a fait courir
que'la noiniration diu colonîel Piorer Yoag et celle du mnjor dr Rýottenrburtghr

aurnient été désapprotivées en Aigieivrie. Elle assu¯re, du des dépéches
réceaites du ministère île- colonies aipproruIveil hautement qu'un. militaire ait
été rltargé dle réorganiser 1a milite provincinlc.Quant à lnprétendue suspen-
liun de cette réurganisation, clic est démentie par un ordre général de milice,

publié dans la C'alzettc Ofiielle d'avant-hier, continuant à-forrer les batail-
loIls de divers i oalîtér en C rgirentý.

-H ier, le coroer a été appelée à faire enquaéte sur les corps de deux in-
dhvidaus q vI lient d'étre frappé de mort subitement, -ans avoir pu se pro-
curer pi- plus P'asistairce d'un prûtre que celle d'un mnjédecin. L'enquête
nl ia pour résultait, la triste conch:sion suivanie : que la mort de ces deux
misrnle était d Lie n tr ip grand rasage de boissons fortes. ,L'un des deux,
uvrier-maçun, était-veuf, père de plusieurs enfants, Pnautre. -arçaoz charre-

ai et- - Journal de Quebec.

-M. Pierre Caucluin, l'une des victimes de l'accident du Sydenaam,
st mt ILà Sorel dimanche à deux heures de l'après-midi. Ses resIes mer-

lels sont marivte atin dans cette ville, ei sout repartis pour 'Ange-Gar-
dien, résidelcie (le sa fa-ille.

-On voit par Pextrait sivant que nous fesons d'un jornal de New-York
qIue le Great B iaoin, sur le sort duquel tout le monde commence à avoir de
jutas larnimes, n'était pas-crncore arrivé aux dernuières dates de elie ville

" Les appréh ions 'les pluis sérieuse.. sont conçues aujourd'hui sur le
stn (Ie "ce b.ti qui a d -partir le 22 septem: et n on le 26, comme
quelques jor:anax Pont dit. Pour noire part, nouis espérons que ers appré-
hersions sont exngèré Le Great Bri/ain est unri morceat d'architectiure
navale trap parfait, trop solide, pour avoir rien à craindre d'~n oarngan, quelle
qut'Cin soit la violence. Il est plus naturel du croire que sor lielice se sera
brisée, comme cela est déjà arrivé leux fois, et que cette masse flottante a
été réduite à 'ses voiles. Dans ýce en- il n'y nurnit rien d'étonnant à Ce
qu'il mit trente à quarante jours à traverser PA tlînttique, puisque c'est là la
alirée des voyages ordinaires ades pagnebuts. Aas-si pensons taots que si le
Greal 71rilian a court îles dangers sérieux, ce n'est que depuis avant-hier.

Wil u eu à essuyer Pourngan terrible de mardi, sans avoir à luii opposer la r'-
saa de sa vapet- et celle de son hélice, si cette tempête la assailli déjà
avié, sn losition a dû tire assez critique pour légitimer les plusr:n i-des in-

qui étuaides. TfJdcin.

inLANDE.
-M. O'Connell a prononcé le discours suivant dans la réunion hebdo-

Maire du rappel de lundi dernier :
" J'ai confiance dans le nouveau ministère, et je suis convnincu 9 u'il fe-

ra toias ces eflirts pour détotrner les malheurs dont l'Irlande est menacée.
Le ioalveau th bill, qui n pour objet de secourir le malheureux, a obtenu mon
nseenaiment.ll nc reite à In gentry que de se faire repealer.C'est la seule res-
soirce riai lui soit ouverte. J'ai la avec. plaisir, dans le Frreenn 's Journal,
'iajà Romte, le bilI des colléges avai't été désaprprotuve. 'Il. faudra irôsenter
à la reiîe aine adresse, ce que j'aappellerai.le bill de colléges infidèles d'Irlai-n
de. Leaucouti p de personnes désireraient qu'il y eút une rconciliation entre
la jeiine .et la vieille Irlande, mails cela sera impossible, innt que la jeune
llanac n'abaanonnea pas la force pllysiquie. Or, je.ne y'eis pas (le la force
plysiqeii. Par les doctrines qu'elle professe dans le.joturnial lea Ntion, la
jeue Irlanide :ný rend <:oupable duta crime de baute trahiîson. Ce journal, en
effet déclare formellement. qu'il pousse le peuple à des actes le Ira hion.
N'a-t-il pas dit que la France avait fait aux repenlers des offres de secours
par un iuateraé,diaire plus sûr que M. Ledri Rollin ? Eh bien ! je aonne
Ia Yation de nommer les individus avec lesquels le parti est en correspon-
dance. Si se- rédacteurs soint end'honneur, ilà arleront Je professe la
plus grande répugnance pour toute violence révolutionnaire, totut en restant
repealer. Quanit .minstère-ctuel, je le défendrai tant que je pourrai,
carje er.,is qa'il a le daésir sincère d'ütre utile à frlandé.

L'orateur se félicite en terminant, d avoir rn~-seulenet rejetó la bill de.
coercition de PÍnrlade,mais en outre d'jvoir fuit tomber le ini:aitèi-e qui Pavait
prolpâné. -

-Le Truth Teller de New-York contient une annonce qu'il nous prie
de reproduire demandant îles inforrnaîii6ns île John James DutTy, demeurant
un 1843 a ileauhurnnis. Leursour Mary Dulty voudrait savoir de leurs nou-
veles. S'adressdr au Rev.' J." Kelly, Je-sey-City, New-York.

-Une veine de nainerai de Fer a été decouverte dans l'étnt de Wiscon-
sin. comté de Dodige. Le minerai donne, dit-on 90 partie de fer sur 100.-
Le lit est de, 30 pieds.l'épîai-seur.

-A l'rsenal de Washinton on emploie chaque jour 100 personnes i
faire des carteuches pour èt:e clivoyées à Parée.óc.

V A R I E 1' LE
LE oLEuRa n Ccoeo.--Deux meneurs d'ouirs arri'Ò-êent un soir fort

tard dans an -illage où ils résolurent le passer la nuit. L'atil)ergistc qui ve-
unit dle vaenidre le cochon qu'il ivait engraissé, renferna lours dans l'étable
devenue vacante.

A minuit hint un voleur dnn Pintenion 'enlever le cochon gras,car il n'a-
vait pa l in oidre connissance de ce qui s'était passé dans la jotrnée.Il ou.
vrit dotucement la porte de l'étable, entra, et, dnir, 'obscurité. sniit l'ours au
lieu dIu cochon qu'il espérait trouver. L'aours se dressa on poussant tan grO-
gr.n'it horrible, jeta ses deux pattes de devant sur le voleur, et le tilit tell-
ment serré à bîrase-corps qu'il nie liouvait remeiru


